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Si tu ne penses d'a bord  

qu'à lorgner les vitrines pour savoir  

ce que tu vas acheter pour tes gosses,  

aalloorr ss  NNooëëll   cc''eesstt   rr ââppéé  

Si tu succombes au désir de tes mômes  

qui veulent une voiture de police,  

une mitraillette en plastique  

et la panoplie complète du para,   

NNooëëll   cc''eesstt   rr ââppéé  

Si tu as déjà  acheté le Petit Jésus  

en sucre  et ses parents en chocolat   

sans oublier un seul de ses bestiaux  

en caramel de la crèche,   

NNooëëll   cc''eesstt   rr ââppéé  

Si tu commences à dresse r la liste des 

gens à inviter en prenant soin d'exclur e 

les chiants, les emmerdeurs, ceux et celles 

qui vont troubler la fête tranquille,  

NNooëëll   cc''eesstt   rr ââppéé  

Si tu ne prends pas le te mps de méditer 

durant cet Avent le merveilleux mystère 

de la nuit de Noël,  la pauvreté de l'enfant 

Jésus, le dénuement absolu des immigrés 

qui sont ses parents,  

NNooëëll   cc''eesstt   rr ââppéé  

Mais si tu lorgnes d éjà le jeune couple de 

chômeur s de ton immeuble qui, s ans toi 

fêterait cette nuit là dans un peu plus de 

détresse et de solitude,   

aalloorr ss  NNooëëll   cc''eesstt   ggaaggnn éé  

Si tu n'attends pas pour di re à l'ancienne 

qui vit seule, un mois à l'avance qu'elle 

sera ton invitée pour qu'elle s avoure 

d'avance durant un mois ces quelques 

heures où elle sera reine   

aalloorr ss  NNooëëll   cc''eesstt   ggaaggnn éé  

Si tu prends la peine de réfléchir à ce 

mystère d'amour et de pauv reté qui, au 

cours des âges, a été défloré, foulé au pied 

et travesti en fête égoïste, fête de beuverie 

et de gueuleton   

aalloorr ss  NNooëëll   cc''eesstt   ggaaggnn éé  

Si tu co ntinues dans l'année qui vient  

à vivre ce mystère en pensant  

que le partage c'est pas seulement  

l'affaire d une nuit   

aalloorr ss  NNooëëll   ii ll lluumm iinn eerr aa  tt oouutt ee  tt oonn   aann nn ééee  

Guy Gilbert    
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Les Étincelles de Noël  
 

 

 

Dans la nuit noire de Bethléem, 

Marche un couple dõ®trangers. 

Ils sont là, loin de chez eux. 

Ils ne possèdent rien. Accablés, ils ne savent où aller. 

Marie, enceinte, sait bien que son enfant arrivera sous peu. 

Quelle ®tincelle de courage et dõesp®rance 

Leur a permis dõavancer seuls, tous les deux, 

À la recherche dõun abri pour cette naissance ? 

 

Dans la nuit noire de Bethléem, 

Un enfant a vu le jour dans la nudité de la pauvreté. 

Un Sauveur ! Promesse de Dieu à son peuple désespéré. 

Cette nuit, le ciel sõest illumin®.  

Seuls des gens simples, des bergers 

Sont témoins de la nouvelle annoncée. 

Jésus est né,  

Cõest No±l !   
 

Aujourdõhui, dans notre monde, multiples sont les nuits.  

Crise économique, maladie, conflits 

Assombrissent nos lendemains, lõinqui®tude nous envahit. 

Saurons-nous voir lõ®tincelle qui jaillit 

Dans lõobscurit® de nos souffrances ? 

Au fond de notre détresse, sa présence  

Nous invite ¨ nous lever vers plus dõesp®rance. 
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Nombreuses sont les ®tincelles ¨ sõallumer. 

Avec les jeunes initiateurs de projets,  

Acteurs de leur avenir en chantier. 

Avec les enfants qui ne cessent de créer 

Le monde de demain quõils auront ¨ inventer. 

Grâce à toi et tous les autres,  

par la parole libérée, 

Par nos combats défendant la dignité. 

 

Forts de nos solidarités, de notre amitié, 

Ensemble nous pouvons rester debout et avancer 

En voyant, enfin, dans le quotidien de nos nuits, 

Lõaube qui luit. 

 

Tel un feu dõartifice, que cette nuit de Noël  

Nous inonde de mille étincelles !  

Afin que chacun de nous y trouve sa petite lumière  

DõEspoir et de Force qui lõ®claire.  

 

 

À Bethléem, un enfant est né dans la nuit. 

Plus tard, dans son pays on entendit parler de lui. 

Autour de Jésus les foules se rassemblaient. 

Sa parole relevait 

Le petit, le pauvre, le rejeté. 

Nõh®sitant pas ¨ aller vers celui qui voulait lõ®couter, 

Il guérissait, redonnait joie et espérance, 

R®v®lant lõamour de Dieu pour tous les Hommes en abondance. 

 

Sa parole nous invite, aujourdõhui comme hier, 

À regarder les autres comme des frères 

Sans les laisser dans la galère, 

À accueill ir leurs différences, 

Pour en faire une chance. 
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Enfants, jeunes ou adultes, nous croyons 

Quõavec lõaudace de nos actions, 

De nos luttes, nous faisons reculer la misère, 

Le mépris et lõindiff®rence sur notre terre. 

 

Nos gestes dõamiti®, dõencouragement, 

Nos r®sistances ¨ la fatalit® pour plus dõhumanit®, 

Nous font avancer avec patience et persévérance 

Vers un monde éclatant de justice, de paix et de fraternité. 

 

Espérance, étincelle dõUtopie ou dõAmour ? 

 

Étoile de Noël  

Éclate en mille étincelles !  

Étoile de Noël  

Sois lumi¯re qui envahit dõAmour nos cîurs et nos vies. 

Étoile de Noël  

Sois brasier dõEsp®rance dans notre monde aujourdõhui. 

 

 

 

 

Message proposé par les membres de la Mission Ouvrière 

(Action Catholique Ouvrière, Jeunesse Ouvrière Chrétienne, Action Catholique des Enfants,  

Prêtres-ouvriers, prêtres, diacres, religieux et religieuses en monde ouvrier) 
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ou 

Rubrique de l'Actualité 
 
 

Avez-vous un avis ? 
Mais un avis sur quoi ? 

ŮƁ ŴƉżƆ Ɔƈƅ ſLŴŶƇƈŴſżƇǡ ǡƉżŷŸƀƀŸƁƇ ! 
Mais encore ? De quelle actualité ? 

 
Que sais-je ? ŞſſŸ ŴźżƇŸ ŸƇ ƆLŴźżƇŸ ŷŸ ƇŴƁƇ ŷŸ ƆƈŽŸƇƆ ! 

Un avis sur le gaz de schiste et son extraction par fracturation hydraulique par 
exemple.  Etes-vous pour, contre, ou sans opinion, et pourquoi ? 

ůƂƈƆ ƁLŸƁ ƆŴƉŸƍ ƅżŸƁ ! Alors pour ou contre encore le cumul des mandats. Vous 
sentez vous mieux concerné ? ŜŸ ƁLŸƆƇ ƃŴƆ ǡƉżŷŸƁƇ ! 

Concerné peut-être par le partage des terres de ce monde, livrées à la convoitise 
des grands groupes mondiaux alimentaires qui se les arrachent et les arrachent aux 
plus pauvres, propriétaires mais spoliés de leurs biens, devenus peuple errant, nu et 
sans voix. 

ŪƈLŸƁ ŸƆƇ-il aussi de notre volonté de compréhension devant la recrudescence de 
la violence, la multiplicité nouvelle des règlements de compte dans les milieux 
mafieux, les attentats et guerres fratricides, les enlèvements et les incitations à la 
haine ? Défaitisme ou espoir de réconciliation marquent-ils ma réaction ? Difficiles 
ƃƅƂŵſǠƀŸƆ ŸƇ ƃƈżƆ ƃƂƈƅ ŵżŸƁ ƉƂƈƆ ŷżƅŸ, ƄƈLŸƆƇ-ŶŸ ƄƈŸ ŽLŸƁ ƆŴżƆ ƀƂż ? Ai-je la science 
infuse et suis-je en mesure de tout comprendre ? Une réponse est-elle possible ? 

 
ŜLŸƆƇ ŵżŸƁ ſŴ źƅŴƁŷŸ ƄƈŸƆƇżƂƁ. Ś ſLŻŸƈƅŸ ŷŸ ŶŻƂżƆżƅ, Ƅƈż, Ƃƈ ƄƈLŸƆƇ-ce qui peut 

ƀLŴżŷŸƅ ǘ ŶŻƂżƆżƅ ? 
 
ŜŻŴƄƈŸ ŽƂƈƅ Ƅƈż ƃŴƆƆŸ ƁLŸƁƇƅŴǦƁŸ Ƈ-il pas ses interrogations, et ne nous invite-t-il 

pas à de nouveaux choix de société ? Problèmes de toujours ou questions nouvelles, ils 
sollicitent notre attention et notre opinion : 

Mariage des couples homosexuels et leur aptitude à adopter des enfants. 
Le rôle des femmes aux postes de responsabilité. 
Notre regard sur les personnes âgées « fatiguées de vivre ». 
ŮƁŸ ƀżƁżƆƇƅŸ ŷŸ ſLǡźŴſżƇǡ ŷƈ ƇŸƅƅżƇƂżƅŸ ŸƇ ŷƈ ſƂźŸƀŸƁƇ, ƀżƁżƆƇƅŸ ŷŸ ƇƈƇŸſſŸ ŷŸƆ ƆŴƁƆ 

abris. Ministre seule ou avec nous ? 
ťŸ ƅŸƇƂƈƅ ǘ ſLǡŶƂſŸ ŷŸ ſŴ ƀƂƅŴſŸ ſŴǧƄƈŸ. ŮƁ ƅŸƇƂƈƅ ŴƈƋ ƉŴſŸƈƅƆ Ƅƈż ŹƂƁŷŸnt le 

« vivre ensemble X Ƃƈ ŴſƇŸƅƁŴƇżƉŸ ǘ ſLǡŶŻŸŶ ŷLƈƁ ƆƌƆƇǠƀŸ Ƅƈż ƆŸ ŶŻŸƅŶŻŸ ? 
 

ŞƁŶƂƅŸ ƈƁŸ ŹƂżƆ ƄƈŸ ƃŸƈƇ ƉŴſƂżƅ ƀƂƁ ŴƉżƆ, ŸƇ ŶƂƀƀŸƁƇ ſŸ ŹŴżƅŸ ƉŴſƂżƅ Ɔż  ƇŴƁƇ ŸƆƇ ƄƈLżſ 
ƀLŸƆƇ ƃƂƆƆżŵſŸ ŷLŸƁ ŴƉƂżƅ ƈƁ. ţŸ ƁŸ ƃŸƁƆŸ ƃŴƆ ǢƇƅŸ ŷǡƃŴƆƆǡ, ŸƇ żſ ƁLŸƆƇ ƃŴƆ ŷǡƃŴƆƆǡ ŷŸ ƁŸ 
pas se reconnaître expert en tout. Il y a aussi cette censure de ceux qui déclarent que 
ƁƂƈƆ ƁŸ ƆƂƀƀŸƆ ƃſƈƆ ǘ ſŴ ƃŴźŸ ƀŴżƆ Ƅƈż ŴƃƃŸſſŸ ǘ ƅǡŹſŸƋżƂƁ. ŞƇƅŸ ǘ ſŴ ƃŴźŸ ŶŸ ƁLŸƆƇ
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pas oublier le passé, mais se souvenir des pages précédentes qui nous permettent 
ŷLŸƁƇƅŸƅ ŷŴƁƆ ſŴ ƆƈżƉŴƁƇŸ. ŮƁ ƀŴƅƄƈŸ ƃŴźŸ ŶŸ ƁLŸƆƇ ƃŴƆ ƆŸƈſŸƀŸƁƇ ƅŸƇƅƂƈƉŸƅ ſŴ ƃŴźŸ 
ŷLŴƈŽƂƈƅŷLŻƈż, mais encore nos marques qui nous y ont conduit. Le marque-ƃŴźŸ ŶLŸƆƇ 
ƅŸƇƅƂƈƉŸƅ ſŴ ƆƈżƇŸ ŷLƈƁ ſżƉƅŸ, ŷLƈƁŸ ŻżƆƇƂżƅŸ Ƅƈż Ŵ ƀŴƅƄƈǡ ƁƂƇƅŸ ƇŸƀƃƆ ŸƇ ŷƂƁƇ ŸſſŸ ƁLŸƆƇ 
pas absente. Etre à la page ne me donne pas le droit de progresser en pensant que je 
peux rejeter, ainsi que le déclarait Monseigneur André Vingt-Trois récemment, nos 
acquis et notre histoire. Etre à la page est également un travail de mémoire. Cela dit 
ŵżŸƁ ſŴ ŷżŹŹżŶƈſƇǡ ŷLŴƉƂżƅ ƅǡƃƂƁƆŸ ǘ ƇƂƈƇ ! 

 
Faut-il donc clore le débat devant la difficulté de comprendre et finalement de 

choisir ?  ŧƂƁ ŶŴƅ żſ ƁLŸƆƇ ŽŴƀŴżƆ ƆŴźŸ ŷŸ ƆLŴƅƅǢƇŸƅ ŸƇ ŷLŴŵŴƁŷƂƁƁŸƅ. Ţſ ƁƂƈƆ faut sans 
ŷƂƈƇŸ ƅŸƇƅƂƈƉŸƅ ſLŴƇƇżƇƈŷŸ ŷŸ ſLŸƁŹŴƁƇ źƅŴƁŷżƆƆŴƁƇ ŸƇ ƆŸƆ żƁƁƂƀŵƅŴŵſŸƆ « pourquoi », 
ŽƈƆƄƈLǘ ŶŸ ƄƈŸ ƁƂƈƆ ſƈż ƅǡƃƂƁŷżƂƁƆ Ŵƈ ƇŸƅƀŸ ŷŸ ƇƂƈƇ : « parce que X, ŸƇ ƄƈLżſ ƆLŸƁ 
satisfasse. Ś ƁƂƆ ƄƈŸƆƇżƂƁƆ ŷLŴŷƈſƇŸƆ żſ ŸƋżƆƇŸ ŴƈƆƆż, ŸƁ ƅǡƃƂƁƆŸ, ƈƁ U parce que X ŸƇ ŶLŸƆƇ 
le verbe aimer, le verbe de la rencontre, celui que reprenait Saint Augustin quand il 
déclarait : « Aime, et fais ce que tu veux ». 

 
Aimer ne dit pas tout, il ouvre à tout : il est le « parce que » de notre enfance avec 

lequel nous grandissons. Dans notre monde, agité ou non, et quelque soit 
ſLŸƁŶƂƀŵƅŸƀŸƁƇ ŷŸ ƁƂƆ ƉżŸƆ ƅŸƄƈżƆŸƆ ƃŴƅ ŷLżƁŶŸƆƆŴƁƇŸƆ ƇǚŶŻŸƆ ƄƈƂƇżŷżŸƁƁŸƆ, ŶLŸƆƇ ſŴ 
ƅŸſŴƇżƂƁ Ƅƈż ŶƂƀƃƇŸ ŸƇ ƁƂƈƆ ƁŸ ƆƂƀƀŸƆ ƄƈżƇƇŸƆ ǘ ſLǡźŴƅŷ ŷŸ ƃŸƅƆƂƁƁŸ. ŜŸ ƁLŸƆƇ ƃŴƆ 
quelque chose de nouveau, mais quelque chose à nous rappeler souvent. Un amour tel 
ƄƈŸ ſLŸƋƃſżƄƈŸ ŠŴŵƅżŸſ ūżƁźſŸƇ ŷŴƁƆ ſLŞƉŴƁźżſŸ ŷLƈƁ ťżŵƅŸ ũŸƁƆŸƈƅ : « ţǡƆƈƆ ƁLŴ ƃŴƆ 
żƁƉŸƁƇǡ ſLŴƀƂƈƅ ! ťLŴƀƂƈƅ, żſ ŸƁ ŸƆƇ ƄƈŸƆƇżƂƁ ŷŴƁƆ ƇƂƈƇŸ ſŴ śżŵſŸ ŸƇ ŷŴƁƆ ŵżŸƁ ŷLŴƈƇƅŸƆ 
traditions et sagesses. Mais ce qui esƇ ƁŸƈŹ, ƇƅǠƆ ƁŸƈŹ, ŶLŸƆƇ ƄƈLżſ ƃƅƂƃƂƆŸ ƈƁŸ ŶŻŴƅżƇǡ 
au-delà du bien et du mal. ŮƁ ŚƀƂƈƅ ƆŴƁƆ ŷŸƉƂżƅ ŷLŴżƀŸƅ, comme se plaît à le rappeler 
Jean-ŜſŴƈŷŸ ūŸƁŴƅŷƑ ţǡƆƈƆ ƁŸ ƅŸƁŷ ƃŴƆ ŶƂƈƃŴŵſŸ ŶŸſƈż Ƅƈż ƁLŴżƀŸ ƃŴƆ. Ţſ ƅǡƉǠſŸ ſŸ 

ŵƂƁŻŸƈƅ ŷLŴżƀŸƅ, ſŸ ƀŴſŻŸƈƅ ŷŸ ƁŸ ƃŴƆ aimer et 
ƅŴƃƃŸſſŸ, ŽƈƆƄƈLǘ ſLƂŵƆŸƆƆżƂƁ, ƄƈŸ ƃŸƅƆƂƁƁŸ ƁLŸƋżƆƇŸ 
ƆŴƁƆ ƄƈŸſƄƈLƈƁ ŷLŴƈƇƅŸ. » 

 
A nous tous qui nous savons démunis et 

recherchons une cohérence dans nos actes 
ŹŴŶŸ ǘ ƈƁ ƀƂƁŷŸ Ƅƈż ƁƂƈƆ żƁƇŸƅƃŸſſŸ, ŶLŸƆƇ ſŸ 
moment de nous réformer en portant notre 
ƅŸźŴƅŷ ƉŸƅƆ ƁƂƆ ƆƞƈƅƆ ŸƇ ƉŸƅƆ ƁƂƆ ŹƅǠƅŸƆ, ŴżƀŸƅ 
ƆŴƁƆ ŷŸƉƂżƅ ŷLŴżƀŸƅ. 

 
La réponse est finalement en nous. Ainsi 

ſLŸƋƃƅżƀŸ ŸƁŶƂƅŸ ţŸŴƁ-Claude Renard : « Le monde 
ƁLŴ ŷŸ ƆŸƁƆ ƄƈLŴƈ ƃſƈƅżŸſ P ŶƂƀƀŸ ſLŴƀƂƈƅ ».  

 
Ça ƌ ŸƆƇ, ŽLŴż ƃŸƈƇ-être trouvé ! 

Pierre LOOTEN 
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Le Service Évangélique des 

Malades (S.E.M.)  à Caudan  

Notre ®quipe locale du S.E.M. (ou visiteur de malades), sôest r®unie le 19 

octobre dernier ; nous le faisons habituellement 2 ¨ 3 fois dans lôann®e ; 

côest pour nous lôoccasion de partager notre v®cu, de faire le point sur les 

personnes que nous visitons. En un rapide tour de table, nous avons 

recensé  près de quarante personnes à qui nous rendons visite, 

r®guli¯rement pour certaines, occasionnellement pour dôautres, dans les 

trois foyers de Caudan ou ¨ leur domicile et nous portons r®guli¯rement la communion ¨ cinq dôentre 

elles le week-end. 

Une visite est, bien sûr, toujours la bienvenue. Elle fait prendre conscience ¨ la personne visit®e quôelle 

compte encore pour quelquôun. Côest lôoccasion dôun ®change plus ou moins prolong®, une occasion de 

parler dôautre chose que de la maladie, de se confier, dô®voquer des souvenirs, de faire un bout de chemin 

ensemble, au propre comme au figur® (avec le chien m°me parfoisé). Côest une « Personne » que nous 

visitons, elle est aussi importante que la personne qui visite, mais côest une personne malade, handicap®e 

ou diminuée : voilà la différence. 

Notre proximité toute simple avec ces personnes, sans grande manifestation, peut, à la longue, devenir 

importante pour le malade et pour son entourage, car une confiance sôest ®tablie. Elle peut aussi °tre 

lôoccasion dôune d®marche de foi, dôune proposition de la communion,  de lôonction des maladesé 

Pour la plupart, une visite est toujours un signe dôamiti® ; et lorsque nous voyons la manière dont les 

personnes nous remercient après cette visite, alors que nous avons rien apporté matériellement, cela est 

r®v®lateur de notre action et ne peut que nous encourager ¨ continueré 

Lorsque nous parlons de « lô®quipe è, nous nôoublions pas pour autant les personnes qui visitent les 

malades alors quôelles ne sont pas en ®quipe. Toute personne bien sûr est encouragée à visiter les 

malades et les personnes âgées. Mais souvent, dans le cas des personnes qui visitent sans être en équipe, 

on est davantage porté à ne visiter que les personnes de la famille, les personnes amies, le voisinage, et 

cette visite reste souvent au niveau amical. Lô®quipe permet de garder un lien avec la personne visitée, et 

cela, dôune mani¯re continue : lorsquôune 

personne nôest pas disponible, une autre de 

lô®quipe peut la remplacer. 

Bien sûr, nous ne rendons pas visite à tous les 

malades de Caudané nous le faisons aux 

personnes que nous connaissons ou sur 

demande des familles. Pour que nous 

puissions le faire il faut justement que les 

familles ou des amis se manifestent en 

se faisant connaître au presbytère ou 

directement au près des membres de 

lô®quipe* . 

«  Sôil nôy avait pas les malades parmi vous, vous pourriez être tentés de considérer la force 

et le pouvoir comme les seules valeurs importantes de la vie. Mais la sagesse et la 

puissance du Christ sont visibles dans la faiblesse de ceux qui participent à ses 

souffrances  » (Jean Paul II).  

Pour lô®quipe du SEM, Jacques Pencr®acôh  

* Presbytère : 02 97 05 71 24 - Josette et Denis Bouvier : 02 97 05 58 45 - Brigitte Chatelet : 02 97 05 57 17 - 

Gilberte Morice : 02 97 05 79 23 - Germaine Porodo : 02 97 05 62 69 - M. Louise et Jacques Pencr®acôh : 02 97 05 78 17.

Jeune fille 
lève-toi ! 
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Histoire de notre Paroisse  
Si les recteurs « �G�¶�D�S�U�q�V-guerre » restèrent relativement longtemps à Caudan (Les abbés Le Lausque de 1945 à 

�������������/�D�Q�F�H�O�R�W���G�H�������������j�����������������L�O���Q�¶�H�Q���I�X�W���S�D�V���G�H���P�r�P�H���S�R�X�U���O�H�V���Y�L�F�D�L�U�H�V : ainsi se sont succédés durant cette 

période, les abbés Péron (46-48) ;  Raoult (48-51) décédé en décembre 2005 à Lorient ; Moguédec (51-55), 

puis quatre ans à Melrand ; Dugor (55-58) ; Le Livec (58-62) ; Guillaume (62-67), décédé en sa paroisse de 

Saint Gilles de la Réunion ; Le Digol (67-�������� �G�p�F�p�G�p�� �H�Q�� �R�F�W�R�E�U�H�� ���������� �j�� �3�H�Q�T�X�H�V�W�H�Q���� �j�� �O�¶�k�J�H�� �G�H�� ������ �D�Q�V ; 

Tristant (71-�����������D�F�W�X�H�O�O�H�P�H�Q�W���j�� �O�D���P�D�L�V�R�Q���G�H���U�H�W�U�D�L�W�H���G�H���6�D�L�Q�W���-�R�D�F�K�L�P���j�� �6�D�L�Q�W�H���$�Q�Q�H���G�¶�$�X�U�D�\���� �/�H�V���G�H�U�Q�L�H�U�V��
vicaires-instituteurs furent les abbés Le Priol (45-52) actuellement à Saint-Joachim et Le Picot (52-62) retiré à 

Larmor ; ces derniers furent remplacés par du personnel laïc. 

�/�¶�D�E�E�p�� �7�U�L�V�W�D�Q�W�� �I�X�W�� �Q�R�P�P�p�� �H�Q�� �P�r�P�H�� �W�H�P�S�V�� �T�X�H�� �O�H���U�H�F�W�H�X�U�� �/�R�X�L�V�� �/�H�� �&�R�U�Y�H�F���� �/�H�X�U�� �© installation » eut lieu le 

dimanche 19 septembre 1971. Ils f�X�U�H�Q�W���S�U�p�V�H�Q�W�p�V���S�D�U���O�¶�D�E�E�p���0�R�O�O�R�����F�X�U�p-doyen de Pont-Scorff (doyenné dont 

�I�D�L�V�D�L�W���S�D�U�W�L�H���&�D�X�G�D�Q���M�X�V�T�X�¶�H�Q������������ : 

�¾ Louis Le Corvec, originaire de Riantec, né en 1920, fut ordonné prêtre en juin 1946, vicaire à Arradon 

(1946-1961), puis à Sainte Thérèse de Lorient (1961-1971). 

�¾ François Tristant, originaire de Groix, né en 1929, fut ordonné en juin1953,  successivement vicaire à 

Theix, Guéméné/Scorff et Larmor Plage. 

« Tous deux fils de pêcheurs, tous deux 

ayant déjà acquis dans les ministères 

précédents que nous avons rappelé, une 

longue expérience des hommes et des 

îuvres. Le pr°tre dôaujourdôhui est le point 

de mire de la critique : côest un homme 

discut®, contest®. Lôactualit® du sacerdoce 

nôa jamais tant été mise en lumière » (Abbé 

Mollo). 

�$�X���W�R�X�U���G�H���O�¶�D�E�E�p���/�H���&�R�U�Y�H�F���G�H���U�H�P�H�U�F�L�H�U : 

« tout dôabord, nous voulons remercier la 

population pour la réception chaleureuse 

qui nous a ®t® faite. Dôembl®e, nous nous 

sommes sentis tr¯s ¨ lôaise au milieu de 

vous, adoptés par une population fort 

sympathique et tr¯s accueillante. Dans la paroisse de Caudan, nous confiait quelquôun au cours du vin 

dôhonneur qui suivait la messe de samedi soir, nous pourrons faire ensemble du bon travail. Nous en avons la 

certitude ; tel est aussi le but que nous poursuivons. 

Du bon travail, nous en ferons ensemble 

 si nous formons une communauté paroissiale vivante, unie par le lien de la charité. 

 si nos savons nous accepter mutuellement, tels que nous sommes, c'est-à dire souvent différents les uns 

les autres dans nos possibilités, nos idées, nos opinions. 

 si nous savons nous accueillir. Est-il besoin de souligner lôimportance de lôaccueil dans une paroisse 

en pleine expansion comme la nôtre ! 

 si nous savons aussi °tre pr®sents dôune mani¯re active dans tous les secteurs de la vie et y porter le 
témoignage de notre vie chrétienne. » 

Le 9 mai de cette même année 1971, 184 enfants sur 4 années (la confirmation nô®tait donnée que tous les      

4 ans) reçurent le sacrement de confirmation des mains de Mgr Boussard, évêque de Vannes. Le 6 juin,        

48 jeunes firent leur première « communion solennelle », et 23 leur « deuxième communion ». En cette 

occasion, deux cérémonies furent proposés aux parents : une première avec messe à 10h30, vêpres et procession 

�O�¶�D�S�U�q�V���P�L�G�L���H�W���X�Q�H���G�H�X�[�L�q�P�H���D�Y�H�F���S�U�R�F�H�V�V�L�R�Q���H�W���P�H�V�V�H���j�������K�����&�H�W�W�H���G�H�U�Q�L�q�U�H���I�X�W���F�K�Risie par 53 voix contre 6 !   

« Ainsi vont les choses���� �Q�R�W�H�� �O�¶�D�E�E�p�� �/�D�Q�F�H�O�R�W����autrefois cette journée comportait 3 et même 4 cérémonies ; 

maintenant, une seule suffit » !... 

�-�D�F�T�X�H�V���3�H�Q�F�U�p�D�F�¶�K

Devant l'église de Caudan, à la sortie de l'office, les abbés  
Le Corvec et Tristant, nouveaux responsables de la paroisse 

Accueil chaleureux dimanche au nouveau clergé paroissial 


